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Lrvéque Grec de Słuck foupconné d'a- 


voir voulu revolter les payfans d'Ukrai- 
ne, a ete Conduit dans cette capitale oùileft 
détenu & garde avec les plus grandes pré- 
cautions. S. E. M. l’Ambaffadeur de Ruffe 
a fait quelques démarches à l'effet de le ré- 
clamer, comme fuffragant de l'Archevêche de 
Kiow; mais ces réclamations n'ont eu aucune 
fuite. jufques aprefent. D'ailleurs les états 
fe font occupes de l'impôt territorial, & les 
Commiffaires deftines à l'évaluation des terres 
ont été nommes par les palatinats. Nous ne 
*emplirons point ce journal des difcufions aux 
Quelles ce projet a donné lieu, & nous pré- 
fererons d'y placer la Note préfentee par le 
Miniftre impérial, déjà promife dans deux nu- 
meros, avec une réponfe du Prince Feld-Ma- 
rechal Potemkin à la lettre qui lui a été é- 
ente, au fujet desvarmes qn'il avoit dépofés 
a SzMila. Ces deux écrits conçus dans les 
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termes les plus flatteurs, fonts faits pour aug- 
menter la réconnoiffance que la nation doit 
au Monarque qui le premier, a donné l’exem- 
ple de l'équité , du défintéreMement & des 
egards. ; 

Nous donnerons dans un fuplément la ré- 
ponfe du Duc de Courlande, à la réquifition 
qui lui a été faite par les états, de fes devoirs 
& charges de vaflelage. 

’ai recu la lettre françoise que vos Excellen- 
ces m'ont écrite d'après l'ordre des Etats. Il m'eft 
doux d’être interrogé comme citoyen et compatriote, 
E c'ef à ce titre que je n'hésite point à entrer 
dans l'explication Suivante,auffi claire que dictée par 
une entière condefcendance, ©&® une fincérité non 
fuspect. 

Ce neft point comme particulier © Jrigneur 
des terres de Sxmila, que j'y ai envoyé en qaar- 
tier une partie du régiment Chevau-lègers de 
Cherfon; c'eft plutôt comme Feld-Marëchal com- 
mandant les armées de S. M. L'Impératrice de 
Raffie, d'après le libre Jéjour d'un bien plus grand 
nombre des mêmes troupes en Pologne, durant 
tout le cours de l'année derniere, dans la pleine 
confiance que ces deux nations diflinguées refte- 
pont indiffolublement unies, & dans la conviction 
des vœux fincères © durables de ma Souveraine 
pour la Pologne, que j'ai plach ainf cette petite 
artie de l'armée, & je l'ai placé dans ma terre, a- 
fin qu'elle ne put offrir nul part ni caufe d’oppres- 
fon, ni fujet de plainte à personne: malgré quoi 
cependant, du moment que l'Autorité fupréme jut 
informée que cela ne plaifoit point à la Républi- 
que, j'e reçus l'ordre de faire évavwer ve petit dé- 
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tachement de troupes, © prendre des arrangemens 
Pour l'évacuation de tout le refte. 

Jose affürer ici de la manière la plas Solen- 
nelle, que je ne me laifferoit paîler par qui que ce 
soit en zèle pour le bien de la Sérénifime Répu- 
blique; les preuves en font claires € inconte/tables. 
Qui eft-ce qui peut dire avoir tran/port en entier 
© de fon plein gré, une fortune auff confidérable 
en Pologne ainfi que je l'ai fait? aurai-je pu me 
résoudre à une pareille démarche, fi je n'avois ai- 
mè la nation Polonoise à da quelle d'un autre 
côté je ne fuis point étranger ? &° aurai-je pu. 
lexécuter Jans le: confentement © les Secours bien- 
failans de ma Souveraine, ou Jens être affure de 
la Volonté immuable d'entretenir inviolablement 
l'amitié d'une République respettable? 

La méchanceté avoit inventée & fait courir des 
bruits inguricuxs à mon honneur, comme fe j'eufjé 
tranfporté à Sxmila un amas d'armes con/idérable. 
Le Comte Stanislas Potocki Nonce de Lublin, a 
dit jufterment à ma défenfe que fices armes étoient 
å moi en propre, elles ne foroient certainement 
employées qu'au bien de la Patrie: il a dit ce que 
Taurors dit moi méme, © acquit par là des droits 
& mon éternelle reconnoifance. - 

Pour preuve de mon zelé attachement à la St 
reni fine République, j'ai l'honneur d'offrir douze 
canons de fonte © cinq cent Jufils que ma Souve= 
rane a permis de Jaire faire dans fes fabriques. 

J'ai l'honneur d’être avec la plus 
parfaite confideration, : 
de Vos Excellences, 
Le plus humble Serviteur. 
Prince Gregoire Potemkin Tauryczewfki. 
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L'empereur s'etant fait rendre compte du rèful- 
tat de la Commiffion mixte, qui seft tenue d Zwa- 
niec pour examiner les prétentions en dedomage- 
ment, provenantes des opérations du blocus de Cho- 
cim fur la rive gauche du Dniefter ,- Sa Majefte 
Impériale © Royale a obferué, que fes Commis- 
Joires n'ont pu que s'attacher Jirittement aux 
principes adoptés dans les cas ordinaires de liqui- 
dation. Mais comme Elle trouve conforme à fes 
{entimens de mettre en compte plus, que toute 
autre chofe, la nature extraordinaire de locca- 
fion © la complaifance qu'elle ya éprouvée de la 

art d'une Nation dont elle pile le caraëtère et 
l'amitié; le Jouffigné eft chargé de temoigner à 
S. E. M. le Comte Malachowfh Grand Chan- 
celier de lu Couronne comme Préfident de la De- 
putation des affaires étrangères, &? il a l'honneur 
de le requérir d'informer les Iluftres Etats 
affemblés en Diète, que l'Empereur vient de don- 
ner l'ordre acquitter fans délai, non feulement 
des 49,769. fl. de Pologne liquidés par fes Com- 
miffaires, mais auf toute la Somme de 93,116. 
Jl. de Pologne, qu importe le refte des prétentions 
ayant un rapport dire® avec les fusdites opérati- 
ons, & telles qu'elles ont été fixées par les pro 
pres Commiffaires de la République fans aucune 
déduction ultérieure. 


Varsovie ce 8. Mai 1780. 


de Caché. 
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Traduction de la lettre écrite en latin par S. A. le 
Duc de Curlande aux Marèchaux de la Diite. 


Mes Seigneurs les Maréchaux de la Diète 
& de 11 Confédération du’ Royaume 
de Pologne & du grand Duché de 
Lithuanie ; 


COMME la magnanumité, la généro- 

fité & l'ardeur fervente, avec les guel- 
les Sa Majefié le Roi, ainfi que les Si- 
lufires Etats Confédérés de la Sérénis- 
fine République, travaillent à la Diète 
présente, ont pour oûjét la splendeur, 
la prospérité e la patrie; que leurs 
Orces réunies tendent à relever Lancien- 
ne glore Ju nom Polonois, à tut 
Tendre son premier éclat; gwils font 
atire l'agmiration & la vénération chez 
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tous les vrais appréciatleurs de la vertu: 
de même le sentiment le plus cher à 
ceux qui sont particulièrement attachés 
à S. M. a la S'érénissime République 
par les liens de la fidélité, eft celui gut 
les pénétre d'une reconnoissance d'autant 
plus vive; qu'ils peuvent espérer, eux 
& leurs descendans de participér aux 
fruits d'une prévoyance aufi éclairée. 


C'ef ainf qu'animé par une fidélité 
& un Dévouement, qui seront a jamais 
le premier mobile de ma conduite en- 
vers S. M. & la Sérénissime Républi- 
que; Je porterai tous mes soins à met- 
tre en état Le corps de éroupes qui 
mef Jsmandé par la lettre de vos Ex- 
cellences, à se mettre en marche. Les 


deux compagnies, exifhantes u présent, 
ne formant pont le nombre requis ; 


jai sur lechamp donné des ordres aux 
capitaines de faire des enrélemens pour 
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les compléter, mais quoique leurs in- 
fiructions portent d'accélérer l'accom- 
plhssement de ces ‘ordres, je vois difi- 
clement la pofibilité qu'ils le soient a- 
vec cette promptitude qu'exigeroté le 
terme gui mefl fixé. 


L'attachement le plus zél n'ayant 
porté, autant que mes devoirs Je vas- 
selage, à remplir la volonté de S. M. 
& Je la Sérénissime République ; j'ose 
espérer que, non seulement il sera Journé 
à ce corps de troupes, tous les vivres 
nécessaires, dès qu'il entrera sur Les’ 
frontières de la Lithuanie ; mais auf 
gue S. M. & les Pllufires Etats daigne- 
ront m'accorder un réversal (ce qui efl 
d'usage en pareil cas ) par le quel on 
reconnotéra que tout ce que je ferai en 
outre de mes Devoirs de Vasselage, 
ne sera point exigé pour l'avenir. 
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Je finis, en priant- vos Excellences 
de m'obtenir Ou Roi & de la Sérénis- 
Jine République, la continuation de leur 
bienveillance & de leur proéection s 
& d'être convaincus de d'attachement et 
De la vénération avec les quels je suis, 
De vos Excellences l'inviolable à Sincère 
ami 

(Signé ) Pierre Duc de Curlande. 

à Mittau le 13, Mai 1789. 
A VI S 

On s’abonne tous les jours, hors les fêtes 
E? Dimanches, chez Mr. Trattnern Libraires 
rue des Sénateurs vis-à-vis le Palais de S. À. de 
Prince Primat. Le prix. de l'abonnement pour 
Varsovie eft de 36.. florins pour l’année courante; 
on paye 4. florins de plus pour les feuilles sorties 
avant la nouvelle annee. 

On S'abonne tgalement pour toutes les Provinces 
de Pologne: s'adreffer, à Varsovie, à M. Zimmers 
mann Controleur général de la Pofte; © en Pro- 
vince, aux Maitres des Poftes de chaque Bureau. Le 
prix de l'abonnement eft de 46. florins, Jranc-de 
port, pour toutes les feuilles jusqu'à la nouvelle 
Annie 4790. 

es 


